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CHRONIQUE REGIONALE 
Aux jeunes de France A» Coaseil mterdépartemental 

d i préfecture F m o » ( Tous 1rs Jo... 
tombent sous lrt ba-lee I n i arrêté paru au < Journal offl-

i à la aoMe d* Moscou ! elat s du 1er octobrt. M. Cbatonct 

L'Union de* chanteurs 
a donné on concert a u bleuei 

de l'hôpital militaire 
Dimanche apiee-mldl 1 Union d>« 

ES 
Chez les « fédéraux » 

PO RTS 
leur verdict, ceux-ci a* 
sTeux-méme* dan* le camp 

d*a crtmlnala les plus Pour apprendre an métier 

AUjOUrdlH 
aérin qui 

m a l c'Mt le docteur 
victime des terrofu 

Ceat normal 1 l,'lnipun'.te sv 

Cla ls crime Pourquoi cria • arrl 
l i t - I l ' 

soldat ; Mm- Skiuve-Evausy 
iSection militaire automobile fémin n. 
le colonel Sergeant. le lieutenant Mu 

11er et Mme assistaient a cette aeenc 
De* tour» d* chant, une comédie 

1 amusante • Rosalie », une divertie 
santé opér-tte : «Un coq en Japon» 
composaient Heureusement le pro 
gramme 

' l'entracte M. Danel. président d 

I Les jeune» de notre région, que les 
Pau. métiers d'artisanat d'an Intéreesent. 

| auront la faculté de s'y Initier en de-
{Tenant lea élevée du centre de Rolesy-
en-Bn» i Seine-et-Marne i. 

— Dos marty-s crie lus-1 8 *d"**•** à '» Délégation règlonsie 
«Va* I "juêtra* pour la cause eac-éèl* '* **un***e 'Service du travail dee'l'Union'dee chanteur*, as' Bt l'inter-
sm'us représentent ! Justice pour j»! Jeune*I. 11». n ie Meureln. Lille prêt* d* sa* camarades pour souhaiter 
y»anus révolutionnaire qu'on a****- • jeux soldats un prompt rétablissement 

Jeuaea gan* et Allée de Franc*. nou> •»• don de ZO M O franc* n « » « I . n . » , . 
• a voua offrons p u une vie parée J , sngréchal Péta n _ T P O » P « 
«an avantage* de la facilité: noua ne ."•»»-••• « « • • • • , p „ sjreTé paru au « Journal offl-
fjanaaasa pas des révolutionnaires pour, a I» maisea de Trelon ciel > du 14 octobre. M. Kleber Sceien 
rtral Du* «aux cru [ o n t peur ne vien-| comme suite a un rapport transmis " * aaa>m*.ofAeier d * P» : i *• 

P " au cnef de ratât par M Michel cap-

BA TTANTNETTEMENT PARIS, 
LA FLANDRE REPREND LA SECONDE PLACE 

::(derrière l'Artois qui écrase le Dauphiné 

D'un sport à l'antre 

A Paris, Omar Le Noir a battu Jo 
Populo aux pointé et Monbart a con­
traint Tnngxer à l'abandon à la 6e 
reprige. 

C T C U f t m 
A Bruxelles, Gérardtn s battu Van 

Looveren, en vitesse tandis que K**ns-
Staenbergen remnprtaiant 

LA COUPE 
A FAIT DES SIENNES 

Le Racing éHminé par Pont-de la-D#ûl« 
Difficle victoire de FExceUior sur le Stade 

Nous 

di-ton* 
« VWMM ci.es cous «c vou< aMrez b.«n 
tVnUkqutllw ». Noua 
« Verne* »T*C noui « 
MrnrH dm VITM héroiqurnimt et peu 
•ta» ItaOnneur d'y mourir i > 

•1 e* daax:n ne VOLU tente p » , tant 
pour 

pon prwid«tit d 
Lille; sont nommes à titre 

groupement • T S l E S ' H S S . VLiWaJÊS g j f t J S ï 
dtM atila<fs 

r Réêultat* 
Flandre—Capitale ." 
Dauphin*—Artois 
Auvergne—Languedoc 
4 At*-d'Azur—Lorraine 
Ile-de-Franee—t h i m p i p r 
Bretagne—Lyonnais 
Normandie—Provence 
Pyrense*—Guyenne 

~ * » » _ « «"f * " ' *tmÊltÊ*»\mÊmm _ s t e d . roub.l*l.n , . i - a 1. Coup, i - !es avanu d . 

rommlssslr* stagi»ire a La Mscle-

j . F . r. i. r. r. 
4. A' 

Le* expédit ions familiales 
de pommes de terre 

envola 
I au maximum. Le 

•et fixe, par asc. 
prend la livraison a dom.ci.i 
alitions en port paye »tuirme 
•enstumr—ment m débours 11 
fendu d'ajouter eux pommes 
sauta autr* denrée, sauf des légun 

jeunes au service dès stalags » et oui **** U m " Lec1«r<'- Oeorge* Chlrouleu 
voua surea Isi „ , „ . „ . ( r%cUoB dea centres dentr' « Sylvain Lacoste, offlclers d* paix ds 

aide de Lifte, su profit de la maison ' " e»»»»»- **• r*1*"» Oendral est nom-
de T-eion. le msréoha: P»ta!n a Joint 
à sa lettr» de feueltstion*. un* somma ' l e l n ' 
de 20 00" fr pour les «uvrea lnataiisea 
au ehéteau de Trélon. I r CINQUANTENAIRE DE LA MAI-

^ TRISE DE VOTRE . DAMB - DIE - LA-
TREILLE — D"« fêtes Jubilaires mar-

| LE c;ROI.PEMET(T ARTISANAL P R O - queront le dimanche 24 le cmquante-
PUSIOMMaaL DE L'AUTOMOBILE a n l l r t d , i , maîtrise ds Notre Dame-1 Lorraine 
et* eonstrué comme au:t : Chef. M a*-la-Treille A c e f e occasion 8 am. INormandle 

,Jeen Pauvsrque, 44 Ma. rue du Pau- 1# cardinal Llénart célébrer* une messe I Provence . 
bour*. d'Arrss a LUle: m t n b r u : MM ponitOcale * 9 h 40. Une allocution | Champagne 

• ... stases L < m :" Ch*idinr'44 Bd de la Bepubli- «»rs prononcé* par M is chsnolne Des I Auvergne ., 
i «les q u * * *1'r* ; M m u r l c « v » n B:e»ndam., t r„ „ , - , ^ ) a caihédrale A l'Issue I Bretagne .. 
- x de 35- " " d u »*»t»»in. a Ulle, Geo.-ge» ^ j . nérémonle Mgr Dearamps pro-
' corn- LeP'encne *. rue ds lAbbé-De:b-c «anot.jr, apostolique gsréslderei uns 
Li.v< - "''"• * Valenciennas; Rémi Pont. SO ^ „ n < . , m l a crypte de la cathédrale 

" r ^ U ^ " , , ^ ! ^ r t V n ^ . b ~ .rn, , ,* «-M EXPOSITIONS DE PEINTURE. 
st de- L» Pr'ncipal, fonction de es «rmiP» „ , „ , , , )rxiD„ peintres de ches nous 

,,,-r. ssr la représentation de toutes les en- ] . ^ _ „ 1 ,;, 
treprisea d> cette «pédante, n'occupant 

ZZZlZêLaZ^T " ' » " " • • ' « » » • » ' • » " Eicalaior — Stade roubalswn . . 1—0 la Coup* I — le* avanu d* ITsnUsInr 

L Artois bat le Oaophiné ( 8 - 0 ) — Au SportpaUit Ceols-Breu«*in oatl Valenelennes — Marquette . . . . 4—oisifs et ne pouvaient shooter. 
Grenoble. 17 octobre. — Cette ren­

contre entre lea premiers et les der­
niers du classement devait être un* 
«impl* formalité pour la aclentiuoue 
et puissante formation nordiste. On 
atténuait évidemment mieux du Dau­
phin» st on espérait que cette équipe 
avait trouve une mvlleure « carbura­
tion » depuis son honorable partie 
contre Montpei:i*r-Langucdoc. d'au­
tant que::* avait été renforcés de 

battu Lspebie-Gtoro'etM en mate* osa- I Bully-Droeou 
nium. Une individuelle tut çatinét par I * u c h « * — " * n l n ;•• 
Paul Afaye et i'amerseeme par Ds-I****0* — Dansln (Apr. prol.) 
bruvckrr-Brui/lan&t. . n 2 b l î ' — O r c o i î * , - ^ 

i A. S. Cannes — R c Cannea 
— Au Vél- d'hiti' à Parts, en bottant | Saint-Gaudena — Luchon . 

L. Boulcft. Prat a remporté le Grand | Brivs — C. H. Perpignan 
Lyon O. U. — Plrmlny 

J M . pa» pu; jtefois l'on pos^ed 
tiaatlon d* transport néceasare. ors.' 

Un* étiquette-adresse en toile, très T< 
enlisas. *•> obiigatou-ement oouaué sur dan. 
abaque aac. El.e comportera redresse se 'atr* connaître, sol 
eaxfxrpLété du destinataire en n ou- soit *n secré*siist cle 
basant pas. pour Parla, le numéro de hre des met 

Edmond Van ds Wléle. Jacques Ma 
. . . rhln Edgsrd Oorln «t Pemand Du 

-*nrr!e»L?onr7el7• b euque. ont exposé récemment leur. 
•s rrofese'onneu travaux à Lille Tandis que Van de 
**»+ ^ • • " • " L r * y j w T p t i . " . : . ' . V r U t Se . Paysage-
?«JIJ±?"il'? !?" meennr*. régionaux, brossés sans artifice, et bien 

r. AP ThsnT- csrsc.érl.tlquea, Ma«hln offrait des 
du Nord 14 n.4Td In- composition, vlolen.ss. aux per*onna-raxrondusument. la mention t 

jnar*ant* : a parue de X . aacâ 
Fampadltlon comprend plusieurs i 

Osa lndiostioas seront répétées 
un* second* étiquette en carton 
papier fort, qui et 
liemr de chaque sac. 

Dana sas deux cas. écrire très 
neamsna avec de l'encre indéiéb 

îm- kerma à L.'le 
ses traités a la manier* d* Oova et ds 
Daumier. Dtrbrsuque et Oorln. eux. 
avaient peint principalement de* fleur* 

D\NS LA MAGISTRATVRE. — M d* fort bel effel. 
Delnbel Juge au tribunal de J** lne- , ces qtsatre artistes font 

a placée a l'ints-1taaje* a Li'l- est nommé en e»tte qus- renaslgnsmen-
•u Hsvr» Il sera remplacé psi 

ijoulle. proctireur à Moutlers. 
D'sutre part M Raymond Dis* 

rm> rorrmé juge ds paix »uppl*a 
' Armentlé-se. 

M beaux-arts d*"Tourcoing. 

NORD 

Artois 
F.andr* 
Parla 
Cote-d'Asnir 
Ile-d'-Franc* 

Lyonnais . 
Pyrénées 
Lang\iedoc 
CniTSinn* , 
Dauohlné 

l'athlétlqu* et toupie gardien Gro-j 
mel. de l'arriére Patrune et que le 

i « Y î i t 2Î . = i rapide arriére Hadjidji avait été désl-
Z ï i i î i ii ,"l«»* P°ur_ **• P0*1* délu»t de demi-

contre toute «snsrsnc 

prix de la T.T.C. tn demi-fond, la 
tnlre rerint è Leeuevr devant Terreau. 
Lamboîlee. Ctcttlot et Cierenc. 

MARCHT 
Sfofee et Magne a 

• epretire o> rffesse. 

B r m j Comme, d'autre part, le* défenseurs 
. Remis atadutea. excellents dans leur tacha 

1—0 principale, participaient aussi 4 l'at-
. 1—S I taque. en ce aena que leurs tllgsgi 

S<—liment* étalent fréquemment synony-
. . S—11 m»s d* paa-es. leur* avants, malgré 

S—0 la presaion de l'Excelalor. lnqulétalant 

2 10 19 13, 

! 1 !?»l -^^ . ' , r - î^ :u*ejKï ï ; ! LA COUPE DE FLANDRE 
11 f 2 ! }1 ,'i U < m r * « n * l t <**» les Alpins puisqu'l.. 
7 3 1 -3 T 12 l e l a v u e n t encaissé a buts à 0 
Z 2 2 i ? Il ,'?t E " n l s svait de superbe f.con amé-
T 3 2 3 6 10 11 : lloré aa position en tête du dssse-
7 2 2 3 « 12 16: ment des c butteurs >. 
7 2 2 3 1 1 1 l i A ls reprise, après une demi-heure 
7 3 0 4 « 11 15 d'attaques stériles l'étreinte des Len-

3 13 11 !sols se relâcha mais, peu avant la fin. 
vinrent aggraver 

Arras — Dourges (Apr. prol.) 
Bsint.Leu — Amiens 
St A. — U. 8. Roy 

; RaciBf—Pont de la Défile: 1-3 
(après prolongations) 

j Vo'.'.a n'est-n pas vrsi. un réeuitat 
Isurprensnt. Cènes, le Rsctng se mon­
tra supérieur au point de vus tech­
nique, mais, en tactique, il se vit 
hier nettement battu par un «dver-

aas K, i . , a«^-s i « ' * • • " inconnu du pub.ic roubalslen. 
„ Z A S . P T T L.lt» 2 ^ 3 : m m l * Q U I n n < M a M < B " m o l n * u n * 

2—3 

2—0 tout autant la défense adverse. D'all-
1—0 i leur* Schutt fut plus fréquemment et 
0—7 plu* dangereusement A l'ouvrage qu* 
1—Oison via-*-vis Derickx. lequel eut Tral-

•nt peu à faire tant Oroatard, No-

ISC. Wattr 
i A. S. Lom 
! Mécano — La Msdelr'.n* 
1 tT. 8. Roubaix — J. 8 Leers . . 
I R. C. Leers — F. C. Forest .. 
i E. S. Roneq — C. A. Les Jeunes 

n — Thumartas l 3 ^ S 10 1» deux nouvea 
5 g 23 : la défaite alpine „ . si la marque 
2 S 231 Les buta ont été marqués: 1* pre-jO-L., WattrelOe^—Saint-André: l - 0 | C e * t . en effet 

Sana discuter la victoire de Ba 

valeur certain 
Terrttorlasament. les visiteurs fu­

rent copieusement dominé*, mais. 
tandis qu* l'autorité ds Verrieat «t 
de *es partanair** de I* défense créait 
cette situation, les minute* passaient bu 

était toujour» nulle i nèren't"pou 
mstch 

clin et Devos. le* deux flramler* ^_ 
tout, accomplirent une util* besogna 

Leurs partenaires s étant aisément 
m.* au dlapa-on. les diverses ligne* 
d* lTExcelstor furent étouffé*» par la 
rapidité d'action des Stadlate* qui fi­
rent ainsi mieux que compenser un* 
Infériorité technique certain*, mais 
non manifeste. 

n faillit donc plu* d'une heurs d s 
Jeu a UExcelalor pour marquer l'uni­
que but de cette rencontre. Echap­
pant a la surveillance de Grostard 
(«2"« minute), Leensert parvint alors 

placer un court centre devant 1* 
Arriére et demi atadlstes sa gé-

degager et Bécember en enet. tout au d*out <ni|s *ort:t s adroitement la bail* d* 
i (S- minut») qu* Pont-d*-U-| Iran Jambes pour la passer à Hlltl oui 
i avait ouvert la marque par, lui-même, giiaaa a Klndt damarquéaui 
Intat-droit Deleuil. qui surprlt| centre ~ — . . « — • » 

On pouva: 
que* réserves 
guedoc *t d* i'Auvergaie, nettement 
battus par la riandre. n n'en est pas 
de même pour Pari*-Cap.tais, équipe 
cotée, truffé* d'homme* de clsese 

Il faut donc sou.igner la qualité de 
suoees obtenu hier au s isar opérer au* atatîe àJ'ljêicïgu.èrèe' 

C* fut tout pour 11xc*!«ior. car. 
I BUde. Criapln. lnter^lrolt Juaqv*. 

r des échappées solttslres 
le septième psr Grucha-a et le hut 
tième par Pruieux 

Stanis. puissant, rapide et vérité 

Marqu le* premts ayant été 

t efficace, est certainement le[I_Tr.; 
r Joueur que noua ayons -•' 

Henri-Jooris — et de la plus Jolie fa- i 
çon du monde — par le* onae gara _ , „ ' 
de Flindr* ritteraiement déchaînés b I N B E L G I O U E 

Noue avona assisté a une éblouis-
sant* première ml-temp*. Jouée a Les résultats 
folle ailure et d'une vaUur égaie a DIVISION D'HONNEUR 
celle de Fia-nore-Artols «ui nous oanto.se—Ant-wcro 
avait rappe'e les meiueures rencontres vv'iiite Star—c S Bruges 
de 1 avante-uerre. Beerschot—Berchem 

surpri! 
avancé. M i s à 

était r*mi*| 
de Boulon, :a. avait pria" **~'plac*"d'ali*r''g*ùeh* 

. . . . profit par B*rtlaux,et. avec l'aide de Boucher, devenu 
mlnut* dé Jeu. 11* dominèrent ensuit*! . ' » ••» minutes passaient 1* Ra-1 centre-avant. 11 fut a pluaieur» re-
copieusement leur »dv*rs*ir«. m»l», | f l n « d,°>n!hsit. Mlkowski « donnait s | prise* bien près d'égaliser, tout eom. 
e'*at. au contraire. Baint-André qu. I1* . " . " ' * 1 adversaire. 8umera s tri- me aon partenaire Wanln qui. blessé. 

mlnut* de ls pause. P o t . i t , à : infini, les autre* avants, était pa-sé à l'ail* droite. Mal* 1* 
la reprise, tandis que le* locaux temporlaalent. tandis que les arrlé- sort ns le voulut pas. Et l'BxceJslor. 

de nouveau, de rapides i" .«_ , . D »"ayeurs . vulteurs s e n d o n - rrAce «urtout à Schutt. garda la b é . 
échappées permirent a Bs.nt-André de 
marquer trois buts «n moins d* cinq 
minute*. Les WattreSoslena baissèrent 

bras e t . . deux nouveaux buts 

I s'imporaien 

turent inscrits à leur paas.f 
R.C. Leers—F .C. Forest : 0 -4 

-Joie et svec l'aide de néflc 
ieur demi-centre couvraient parfai­
tement un gardien très sûr. 

Cela n'empéohalt P*e leurs rapi­
des et dangereux avent*. fréquem­
ment mis en possession de la balle. ' 
d* venir, eux aussi. Inquiéter lé gar-i 
dlen adverse. M«ls maigre leur 

lté, leur *gT*ssii 

jne vlctolr de Justesse. 
L. L. 

S.C. Fires bat U.S. Merrille 
par 3 bats à 0 

Léquipe mervlllols» . e s t oéfendue 
ÎTdéfinaé ro"u- a r e c «"»»«è et n'était menée au repo* 

M j qu* par deux buU a aéro. Durant la 
gatlon» 8' 'èècond* mlterrna le Sportlng n'obtint 

en première ml- i jusqu. sa. et malgré '.évidence.' léà|''u'"n •»"' , o u t - «r»0* * la défens* 
de Pore*t — 1* Racusermen avaient Joué en grand*1 •*T*rê dea viatteura. Delaasu* rut osr-

' la pause — jssigneurs «Ors ds ls vlctolr*. Us for-! «ainament le meilleur Joueur mervil-

En disposant nettement de Leer* 
1* solide équipe • * Forest a Justifié l baialsnne tensl 
pleinement les espoirs mie en elle | On Joua donc les pro 
Résistsnt assee bien en première ml-jjusqu 

; temps aux ase«t 
*-?lsror* étant d . 1 _ 
u ' j les Lee-aois s'effondrèrent su cou 

défense, s* montre- Beerschot 
uflire à la be»o- Berchem 

gne Lsct.vité remarquable des Bour- P. c:. Maltnes 
ootw. Tancré. TompowsX. et Baratte ! Antwerp 
d valt porter ses fru.tj rapidement Un. Saint Qilloisc 
Non seulement Bihel. très en verve. Anderlecru 
su: déborder *ouvent Jordan et. non Porestoise 
content de marquer 2 buts sut crter Lte-sche 

« » u . < - r > i v i I de belles occasion* pour «es parte- Till»ur 
_ _ . BS,s>aparsr<>arllDsT' nlX-HLIT MILLE " ^ O M A G " j ; * * " ! naître*; m a * encore Lechantire - beau- C S. Bruge* 
D E L A P l f e t r E C T U I f t R U S étaient arrivés ces Jours derniers personnel et temporisa- A'osr 

- Une enquête çrdon- M u 7 ^ ^ u 
du Pas-de-Cs'-" 

,-cnandise 

COMMUNIQUES 
PAS-DE-CALAIS 

aux mêmes lieu et heure "Lr, personnes qui désireraient deé deb-lngs nor-a plusieurs coups de çou- j demi-ailes et ts d*f< 
• ! renseignements sur ce* cours «ont teau au bras et * l'épsu'e ds son r.val . rrnl mcmpsbles de • 

Usûversité catkoliqu. de Lille f ^ ^ % S S T T .venuCrrrcn.riP-°--
Votel le programme de* cour* d lus-, Saint-Venant. A U:ig 11» éUge). 

toas* da> l'art chrétien, qui seront _ _ _ _ ^ -
éstetnés * la facu.tè des lettre*. **.> 
«Va* actM. 00. Bd Vauban. le lundi a 
1T h. : le S novembre : I* poes.s des 
cmtaootnb** et le* débuta de l'art 
«auetlcn ; 1* 15 : le triomphe de 
ratflla* «lu Ctirut. 1 art constan 
•tien : le 22 : la basilique latine, son 
«Mosn d* mosaïqii* et ds peinture. 
la 20 : le* Barbsrra et l'art chrétien.I 
la sSenaïaaanc* carolingienne : le S 
aoTsanlir* : les origines de l'art ro-
naan : 1* 13 : lea école* romane* de 
Francs ; le 20: l'art roman hors de; 
Pianos ; ls 17 Janvier : L'art moues!',-! 
CMS è l'époque romane ; le 24 : 1* 
esseor roman, la peinture, le vitrail.! 
l a ecurptur* : le 31 : L'iconoeraph e 
asrmane : ls 7 février : ies origines de ' 
srart ecthiqj* ls croisé* d'ogives: lei 

l'art gotbique du X n - siècle; 
Sju tu-Dame-de-Paris. — Le* cartea 
• o a t «n vente a la trésorerie, a partir 
em 3 noremb-e 

oarent un peu la cadanc* «awomptant iols II B t preuve d'un» ténacité r*-
un« brusque *t compréhensible taon- ' msriiuable. mala II ne pouvait tout 
drement de* visiteurs. Mais c* f u t ; ' » 1 * Le* deux but* d* la premier* 
presque l'inverse qui *e produisit I ml-temp» furent l'œuvre da La vidas e 
Car. A la »3' minute d* Jeu. l'allier-1 et de Galland. Ce*t enoor* Lsvidzsk 
droit Jannecki échappant a l'emprlaciaut marqua le n- 3 vers 1* milieu ds 

ce '— l a P"*« «ersit plus exact — d*;l* «econde mi-temps. L'équipe flvolsa 
. . " , . 2 Oottenler. se rabattit v«rs le centrela Joué avec eonvctlon et a pratiqué 

et vint « fusiller s Miramon i un football sxoeilcnt. 
En accentuant le c forcing * on 

augmenta le désordre dans le camp 
ubaiaien et, trois minutes plus tard 

de ls seconde parti* et trois nouveav 
M. P"!bute vinrent assurer *ux visiteurs ui 

1 e | victoire largement méritée. 

! R o n c q — C . A . Les Jeunes : 3-1 

d'AV.o 
. , ne* par 1* prêt 

Ai'is aux enlrepreneuri de batlaga v 4 i» que la n 
B , , t rappelé qu'en v.rtu «a l ' . r - . « « M i t . de W » ^ ! " " " dérogation* ' pour r*t* du 1» ju 

aux disposition* resiiemei 
de battages ne peuvent 
dee* qu* par 1* Comii* d*p*rt*men-
tal des battsgea. sur propositions dee 
mslres et de* commissions 
le* 

de tout 

—t et Somerlynlc. Olvmplc . . 
, . échappant aisément au marquage des Lyra 

, V -Té I arriéras adverses furent un dnnger Gantoise . 
" * o n f i constant pour 1e m a h ureux Tricon. Standard . 

mrven d'aAratlon. L*e saynabl* d* besogne et qu* l'on s'en 
le pl*n ' fromage» dfl être enfouis, et ls ait de rendre responsabl 
accor-'parquet d'Arrss a «té salai d* l'affaire. d é ï a ; t . 

En moins de 25 
avait marqué tro: 
tsm.ps le scor * — 4 à 1 — n,onaiCOURRIERDESLEaEURS 

DIVISION I (Série A) 
l'nt-Nicolss—A. B. Rena'.x 

I P. O. Renslx—Courtral , 
Inutas, la Plardrre A s ostende—HSmme 

its et à la m l - l 8 e h ! M . r t w e l t _ s c charlerol 
-J* Tubant's—Vllvorde 

/tvih aux horticullevrt, //eurisfes 
et menéeurt de chr\)tanthimei 

U n . peearmn* ayant acheté 11 v a 
un an. une maison, peut-elle fait» 

phytossnl- p l r t i r ls Jocaoalrrr pour l'habiter elle-L'inacnptlon au contrôl 
_.re est obligatoire pour tout** le* m a m e 7 

• personnes m e t u n t en vente de* chry- _ B l i â location **t règle par ia 
. , . . , santhemes au moment de la Toua- , , d u j . r mvTn io2«. le nouveau pro-

AVM important aux n c t i m e s Civiles ssmt. même sn petit* quantité. Lea ê t l l „ n . „ „ , bénéficier de son 
Am I . n , . r . . demandée de formule* d'in-eriptlon •: . . repris* qu'à 1* condition de 
de la guerre . *... •*-- ... *• • is*m . » i. .••««.•«mn demsnde» d* formule* d'in*CTlptlon 

doivent étr* adrméss su directeur 
L'Association Interdépartementale de* dea «ervlce* agricoles. 15. 

civiles d* la guerre, a Lille, 
•aa beurerjse d'annoncer a se* nom-

Indiqusnt si 
contrôle *n 

lia asthérenta qu un dé ses vœux i"»43'étalent cultivées en 1941 «t 1942 
d'obtenir aatiafact: 

Blocafe des véhicules automobiles 
utilitaires 

• n *fTet. depuis le 1er octobre toutes 
tsa victimes civiles de la guerre, même 
**e*t titulaire* d'un titre de pension. 
Cent droit à l'hospitalisation ou aux 
•oins médicaux et pharmaceutiques 
gratuit* 

Las victimes civiles de la guerre qui 
ssmt besoin de aoln* ne sont plus 1ns-
•sSaae eur la* listes de l'assistance me-
ettoaSe gratuite. BUea doivent préaen-
**g. eolt g l'hôpital, s o t au docteur. 
Ha* attestation délivrée par le maire. 
Sta Uarj OÙ «es produit l'accident. 

• l a s ont 1* libre choix du médecin 
•g du pharmacien 

l a Pré/eetu 
que 

réçtonale cosnmuni 

se'mblabîe à « l u i qu'il aura à quitter. 
pour le* loc«ux non soumis a la 

proroe*tion. 1* droit d* repris* est 
p™.,-.s,le. msls en vertu du décret-loi 
du 2«-9-39 modifié par les décrets du 
l-é.40 25-11-40 et 24-8-41 le locstalre 
peut demander le maintien dans les 

] lieux loués Jusqu'à la fin dea hosti-
Jlltés: Os maintien est d'aBleu" 

B-ugee—U. S. centre. 
. Tournai—Boom 

DIVISION 1 (Série B) 
"e"t' d u T su,r"touV'à"ù'në'VÙ ; 9 " ; - « * , ^ n ? . 

parfaitement le désastre parisien 
Chaque fols qu'elie le voulu 

suite. 1 équipe nordiste réaffirma 
supériorité, plus tactique que tcchnlq 
peot et r- et due surtout à une t . 
tesse d'exécution à un cran, que les J t t r r ! I . M M ' ' , 
encouragemcntei du public surent por- ' n Liège—nerentriais 
ter à leur maximum. ;Joner»*—Louvain •••• 

Car, qu'on ne s y tromp- pav c'est ITurarnout—Ractng c . B 
b;en cet enthousissm* et estte vo- i Waterschei— Mannes 
lonté qui furent hier à ls base du ! Darlng—Flèron 
auccés On le constata d'autant mieux PROMOTION A 
que les Parisiens, lorsque le ry.hme ;Enghten—O. S. Hsl 
extrém ment vif de. opérations bals- ; Orammont—Humbeek 
ssait d'une mesure, ne tardaient pas à stade Court rai—Knocke 
s'organiser, à attaquer et à devenir i Ttnicm Hal—T 8 Tournai 
dangereux à leur tour. C'e»t c* qu i |S . K Roulers—Crossing 
valut même au mstch de garder m i l - gsOXX 
gré tout, son Intérêt en d*plt d • lu 
marque. Mais, comme Slmonyl. son L g r é t l I l i O i l 

i ' | a remporté un* vlctolr* mérité* après 
J ' un match très disputé où chaque 

0 * équipe eut tour à tour l'avantage 
5 Ma's I équipe de Roncq. plus athlé-

2 ' I tique, l'emporta finalement. 
3 *' Lea Jeunes marquèrent d entrée 
5 4; mais Roncq égalisa peu après et ob-
o 4 tint un second but avant la pause. 

3 Le jeu ralentit en seconde mi-temps 
3 3 et Roncq marqua un 3* but. Bon 
0 21 arbitrage de M. Lusy. d'Ralluln. 
0 °j U.S. Roubaix—J.S. Leers: 5-1 

r —1 Disputée au parc mumcpal, cett* 
3—3; rencontre tjit la constante supériorité 
3 -7 de l'U. S. R. Sacrifiant au Jeu d'équipe. 
l _ 3 , s e s Joueurs furent maître* du terrain. 
0 2! surtout en seconde mi-temps. OU les 
2—1 < Leeraols n* dépassèrent le milieu du que bien rarement. C'est ce 

pend»nt L*ers qui ouvrit la marque 
à la 25™' minute, mais 1' V. 8. R 
régalt *t égalisa à la 39- ' minuta par 
son lnter-gauche. 

En seconde mi-temps, le* deux al-
11ers. l'sv*nt-e*ntr* et l'inter-geuche 
roubs siens marquèrent ssns qu* 1* 
g*rdien leersols pût *'oppos*r à leurs 
shots. 

EC.A. Chereng-E.S. Cappelie: 3-1 

Uier gauche Persweuck. *eul dans 
aon petit coin fut. à «on tour, mis 
en possession ds la balle qui < a'en-
vola s dans le coin droit. 

Varrleet passa à *on tour centre-
avant mal* rien n y changea pas plus 
osa* ls départ prématuré de Bertlaux 
qui. blessé, quitta la terrain quelquea 
minuta* avant la fin. 

Excalsior—Stade ronbaisieo : 1-0 
81 Ion attendait un* honorable ré­

sistance d«a Stadtstes. on était loin 
d envisager uns aussi héroïque défen. 
slvèl La défensive, c'est, en somme, 
tout* l'hiatoirs d* cett* parti*. 

Un* foi* n'en pas coutume, mal* 
svouons qu* lorsque lea Stadlate* se 

Valenciêanes—Marquette: 4-e) 
Les Marquette;* ont laissé un* 

excellente impression au atad* Nun-
gea*er. mal* lia n* pouvaient pré­
tendre faire beaucoup mieux devant 
une formation valenclennoise qui 
s'employa svec tous aes moyens pour 
faire oublier as* récents échecs 

Plue compiète. meilleurs menoju-
vTièxe. la formation locale a imposa 
avec aisance malgré 1* courag* des 
Marquettois qui étaient menés à la 
p*ua* par 3 buta à 0, œuvra da Se­
rait* et de BoafransXl (2) 

Sana *e décourager. Marquette atta­
qua avec fougue «prés la reprise, mal* 
sana parvenir à forcer ta défen** lo­
cal*, tandis que Szafranskl obtena.t 
un quatrième but. 

Dans l'équipe valenclensolse la li­mé ent d'appliquer lea consignas, ils | gn* d'arent* fournit un football c a 
le font bien. On appliqua le WM dans | qualité tandis qu* laMer gauob* ** 
tout* aa rigueur, surtout en défense, le gardien des visiteurs étalent parmi 
et. de ce fait, étroitement marquée, i les meilleurs hommes de cett* ren-
quelquefol* malmenés — dame, c'était i contre. 

Cours financiers CAHhfffl 
1—' Les but*"'de Cappelie sont souvent m*. ! K a - A l ^ ^ r i r a - a c a r l a â i * a î » S 2 

-Zinaces . A la d.mi-hsur*. Chéreng s ; U C D U O l X I a i l U i r c S 

compèrt beaucoup moins 

buts d'avance. Oappelle marque­
ra quelquea minute* avant la m . . 

I temps. A la reprise. Chéreng part îm-
mêdiatement à l'attaque, mala Cap-

Conformément aux^ lna'ruetlona de cordé de plein dro 
l'autorité allemande les mutations et aux locataires 
transferts des véhicules sutomobllest réd 

eux mobilisé*. 
I obtenu une 

du prix de leur loyer fondée 

que de coutume et baissa trop «f,• R f* T i t l i r m i e n n O I S I P r t lê »* reprend et domine légèrement 
rapidement les bras. U restait le * e u l ' u u *2» .v , . " " M T. " " *, Bon arbitrage d* " 

FIANÇAILLES 
— Madame Henri j Boulaagé-Slx ; 

M et stms Carlos Bouiangé-Delaaaoj 
Isont heureux' d annoncer lea fiançai.-
les ds leur petite-fil)* et OU* iréxus* 

utilitaires lmm«'rlcul»e dans le Nordisur un* diminution de leurs ressour-
et le Pas-de.calais ne «ont plu» suto. ces et aux locataires avant conclu un 
rlaès qu'à l'Intérieur d* cette région contrat de travail en Allemagne 

Désormais, le* demandée de déll-J La taxe de compensation gaanluale 

Cost un nouveau succès qu'ont | p o r M 
remporté les aetifa dirigeante du club | 
tourquénnola devant leur habituel et 
nombreux publ 

Le plus beau combat d* 1* solréi 
fut celui qu; opposa Gordan A Coupé. ' PREMIERE StTRlF 

deux hommes ayant fait montre |pérencri:es — Sports Loos .. 

Longuépe*. d* 

shee d* certificat» d* gage ou d* non ,„_ , t ]e due psr un contiibnsbl* a*sn 
gage présentées à la préfecture 

Fo-sr toua renseignements complé- du Nord, soit à e*J"« du Pas-de-Calais 
gsssmtalras, s'adrussr a 1 association In- devront être justifiées par écrit s'il 
assailiartsrnentaJe «S. boulevard de la s'agit d u n e mutation lea conditions 
Liberté, à LUle Prière Joindre une en- <ie la mutation devront notamment 
sssstspp* timbrée porir la réponse Per- gtr* précisée* dans la demanda 
aeanTin** mercredis et aameois, de 
14 à 1* h. 

Depuis I* lsr octobre, ls cotisation 
est valable pour 1 année 1944 

La délégué officiel o> 1 association 
-gaenr sa région de Roubalx-Touroolng 
a* environs est M. Louis Loull.et. 160 
tsssjaerard de Fourmles. à Roubaix qui. 
g* partir du 17 aaarirera une perm*- j 
sagesse otiaqrv dimanche de 10 à 12 h... 

> a a fjafé Btaesens, 32 rue du Pays, à i 
(deetiér* 1 église Salnt-Msr- ; 

LOULE 

«gifants. dont 2 sont déc&lcs et 2 
mariés T 

— Non Sont seuls redevables de 
cette taxe: 1" lea célibataires, veufs. 
divorcé* n'ayant pas d'enfant: 2» les 
eontrUbueblea mariée depula plus de 
2 sns et n'ayant pas d'enfant. 

En conséquence, le fait d'avoir des 
enfants entraîne exonération de cette 
taxe même si ceux-ci sont majeure 
et mariés Sont toutefois exemptés de 
ladite taxe, bien que n'ayant pa* d'en­
fant: 1" lea contribuable* dont tous 

|l*a enfanta «ont mon» 

Aston pour animer ton attaque. Et 
Pingouin* eut beau *e muitrpl.er, 
dribbler, feinter, ère démarquer. 11 
était vraiment trop seul. Ni Vasst. n: 
Leduc, ni Bonglornl. tenus en respect 
par une défens- solide où brilla en­
core comme à l'accoutumée un Ja-
drezak en grande condition, ne réufi-
sirent à nous convaincre^ Les shots j £0^bVôùck-HennVùse' et surtout Lo 
b*n ajuste» furent rares,et Us échoué- , r e n Q o r p t . s „ u w . B ien au* battu, le 
rent sur Da Rul qui eut fslr? oublier | L l l l m , V a pas démérité, car 11 fut 
son msuvais match preeéde-nt. {b:en M <ic „ m o n t r e r l'égal de aon 

C rtea Paris manqua parfois, à son dangereux adversaire 
tour, de réussite. Il n'empêche que j V o l c l l e # résultats ': 
sans Aston — l'auteur de deux Jo " 

PARQUET 
Banque Indochine, 11.400 

C. I. IM0. — Union Parisienne, I.S21. | a v«c M " Bernard Crombèi 

7 - a ^ m m f r T ? ? s ' ' S -" K , s _ pm!Se1 î ' e . I ÎT 1 * ' 7 S" A T " d ' '» Bourdonnai*, d mécompte. 3.135. — 6té rinancièr* | Roubaix. 71. Boulevard de Ps-n d* l'I t. 384. - Sté Oénérale. J.OIS. | _ M . « itrZT îoaepli Crasn bét­
onner les 

leur fils Bernard avec 

11 conv de rete 

,lLE CHAMPIONNAT DU NORD '= S™ iï&t--t-mll°\w'^ o r . ' ^ iT i i ^ i r eu r f i i e^na ,^ ' 
'léans. 1.400 — Ousst^ »S3. - TYsm Mademoiselle Denise Boulangé. 

' Touroo.ng, 6. rus ds l'Industrie 
_. combat. 

ir lea rencontre* i R I N K - H O C K E T 

Le Wattrelos U.C. a écrasé 
la sélection parisienne 

Devant 'sur Adèle publie 
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MAR1AGIS 

but» 
eût frôlé la catast-roph* et qu'elle ne , sieuw (A. S. E ) bat Lorendorp 
valait pas beaucoup plus en faveur | (B.C.N ) aux points — Pletts (Hénm-
des visiteurs. , Létard) bat Hertem (B C L.) aux 

Saluons donc la belle victoire nor- . points. — Oorden, (B. C. L.) bat Cou-
dlst*. œuvre d'une équipe en verve et pes (Hénln-Liétard) aux pointe, — 
soulignons part:rul.èrement l'exoel. Debar tet Goemard font match nul. 
lent match d- Jadreaak Bourbotte — Maertens (B 'C. T.) et Dedoncker 

| B:iiel. Baratte et Leohantre. ' (B. C. N ) font match nul. — Dea. 
I Bon arbitrage de M Merckx, facilité camps (B C N i bat Devauceile J 

deux adver- IB C 
IB. C. N.l 

M o r t d e M . l e p r o f e s s e u r lau moins a atteint 1« ans: 2- l-« t: 
r i ., . '.aires d'un* pension d'invalidité d. eor-eculo 
O S c a r L a m b r e t la loi du SI mais 1»1». au taux ml- P»,r.^* eorrectuon 

Inlmum d* 40 r,; 3- le* contribuables B l h < r l ( J # m l n , Tomposrski (14>).'don su 2 
Nous spprenons sve* regret le dé-, ayant recueilli ou adopté, dan» cer. B l l M l ( 2 3 . , Tomposrski (3*Pi. Lechan-

eés *uTv«nu dlmincb* matin, à Pont- ternes condition», un enfant. ] t r 9 ,53.) n Lectiantr 7V| furent 
lnt-Plerre (Bure), d* -, Tni .„ a q o - , n « , h «ee ! «uteur* d* but . nordistes 

T.) aux points. — Duhez 
bat Kamierxhack par aban-
'• round. 

HOCKEY 
doc-; 

tenir O Larr.bret. profeaaeur ds ell-
1 nique ohlrurgieale de la faculM mixte « • changé «an , 1* eésrln»,^ de* ««vers 

médecine et d* pharmacie ; -*• 
rurgii frT.monyl 

FéaiéVarion nationale 
<W b l e u e s Au poumon niqu. < ' ~ ^ ' = » « d » * '», Z*™™- |p^«r"5e7 eoelété. "d'haaiûtion. à bonj Le* équipes 

' Au oours du conseil national qui ^ _ „ n ae l'hôpital Saint-Ssuveur : Imsnché 7 Paris: Tricon: Dupuis. Nueso: Braun 
etetM d* ee tenir à Parla, les voeux directeur du Centre suitl-canoérsui — Le» société* d'habitation* è bon • Jords 

1 ont été émis qu* le* pension* 4 , [. région du Nord *t d* l'Institut marché ont toujours eu un réglrnelBong 
guerre soient doublées et que! , | M recherches sur le cancer, de Lille; npécisl Seule la loi du 28 février 1941 

rode à notre région ls régime ail- m^mtor* oorreapondant de l'Académie n'en aval» pa» tenu compte La loi 
•esatstr* soeordé dans 1* reste d* is ne médecin* et de l'Académie ds ohl-{du 22 Juillet 1943 vient de rappeler ee 
tassée 4 tous les pulmonaires d* rurgle : membre du Conseil national régim* spécial, puisqu'elle spécifie que 
rssare* d* myglén* ; «ncien préaident du > , location» dont les prix «ont 11ml-

ssajoiejnes les rangs ds la fédération ! Congrès d* chirurgie et grand ofn- tés psr la législation concernant les 
kgg* sous groupant a la aaetioo d* Lil'.e- c'.er de la Légion d'honneur. H B M ne tombent plua aoua le coup 

i-Tourcovng Permanonc* le»' La défunt qui. depuis vingt ans, t ,^ , a )O1 , j , février 1941. Cela algnlfie 
troisième dimanches de «xercslt en outre les fonctions d S | q u # 1#> maxlm* de loyer» pour le* 

mois, 51. rue d* Tournai, à vlcé-prèsldent de l'administration des „ _ M sont ceux fixés par le décret 
hcepice* d* LUle, était un* peraon- |<Ju ^ > T r l l ] B 3 7 *^ 

En conséquence, uns maison d* trol 

SB Dsnx dirigeable» d'observation 
| P i sssatlavs américains «ont antres en ge , fUnér»Ul< 

_ par su.te d'un épais broul. n» u 1. vendredi 22 à 
ara large de la côte de New Jer réelles Bslnt-Ssuveur. 

p. Suit officiers et hommes d'équl l'hôpital Saint-Sauveur. 
•ont manquant*. L'un d** dirl-i Noue présentons à 1 

lee est tombé en mer st 1 autre professeur Lsmbret 
•7 pu rentrer à Lakehur t no* sentlmen 

— I Nord Sa disparition sera reaaentie v,.hît.hle» «vsc cuisine faml-
, 'partout «t notamment dan* le* ml- P1*»•" . l l a b l ,

I * b l " • "" , ™ „ n * ^"2 
• • lieux «elentlltaue. et médlc.ux _. I " ^ ' ? >• ^ f c ^ . . » ' Ï ~ T ' ' " ^ L d* chargea. 215 fr. par mots 

Ô' "h 30. en [et une mal»on de 4 pièces habitables 
Réunion alaeea cuisine familiale: 250 fr. 11 faut 
L 10 heuree ajouter que le* loi» cful régissent les 

famille du i H P. M permettent de mettre les 1m-
neesslon d* pots à la oharg* du locatair* lorsqu'il 

d* condoléance n y a plus d'exonération. 

! Flandre: Da Ru'.: Jadrezaclc. Urba-
1 niack: Bourbotte. Stêphanlak. Tancré: 

Somerlynk Tompoa-«kt. B'.hel. Ba­
ratte. Lechantre. 

Chacun à sa place 
Dimanche, au stade Henri-Jooris. 

le nombre des places ds près** était 
Juste suffisant pour le* Journalistes 
sportifs professionnel* d* Lille et d* 
Parla qui avalent A travailler. L'une 
de ces places était occupé* par un 
pontife de la Fédération de chassé et 
de pèche qui. mslgré l'intervention de 
plusieurs de nos confrères, refusa 
obstinément de laisser sa place aux 
gens qualifié* pour l'occuper. Ce fâ­
cheux exemple sers signalé au Comité 
national dea sports, par lea soins d* 
l'A. J. S. P. du Nord et du Pas-de-

> Calais. 

LA COUPE DE FRANCE 
' Brillantes victoires des Nordistes 

à Paris 
1 Lille 1'nivrrsité Club bat Rouen 
t Hockey Club par S buis à 1. — 6ur 
I l'excellent terrain de l s Crolx-de-Beroy 
. les Jeunes universitaires ont remporté 
une brillante victoire sur le Rouen 
H C par S buta A 1. A la mi-temps, 
le L U C . menait par 3 buta à 1. La* 
buts furent obtenus par Becq (2). 
Dupas 12). et Sattler (1) 

1 Snsnghal. 1.445. — Magasins Gène 
raux. 4.223 — Lyonnaise dés Eaux,! 

|2»80. — Air Comprimé, S.550. — Elec. 
1 incité de Paris, 1.790. — Bnerg. Litto. 
I rai Médit.. 2.415. — Energ Bec . Nord 
iFrance, S50. — Est aSeettique, 1.931. — **•• LrmU Florin-Delnatt*. M. 
I— Bst Lumière, 535. — Nord Lumière, e- Mme Jean FloTun-Petltprex. M. 
12 205. — T. 8. F.. 2.208. — Thomson. Emile Léman, notaire honoraix* es 
ISS*. — Gaz L*bon. 4.380. — Oai e t ; M " " "mile Leman-Trentesaux. M"« 

1.225. — Osa Nord-lst. 1.480. —jHenry Leman-Dtunortier ont lTson-
vous faire part du mariage 

petits-enfants «t enfanta 
celles jPontgibaud. 3.960. — Ae. Marine. 1.4V. ! Thérèse *l *apaael. 

Ce fut d'abord le Wattrelo* Btar qui.!— Jcumont. 900. — Ht* Fourn. Chiers. ! ri* vous prient d'assister à la eélé-
devant le B.C. Calai* — ple.n de cou- 1.808 — Font-à-Mouason. 8 200. — hration du ménage, qui aura lieu le 
rage mais peu aguerri — s* paya une Peugeot. 1 5S0. — Charb. Tonkln. Jeudi 21 octobre 1943. a 10 h 30, en 
confortable victoire par 11 buts à 1 «100. — Commentry Fourchamb.. I''aglls* Saint-Bol. * Tourcoing. 
Puis 1* Wattrelos H.C. malmena à aon 3 043. — Carmsux. 2.925. — Eacrapelle. j 
tour une «é^ect.on de 1» c»plul* qui 4.520 — Orand-Combe. 2.830. 

l o i » , » M — . . . . - * e O \ . . O . m k M i . i . 1 , fc*V*»iil r u l UUWC H u t " ' ^ - »"» »" > » » U » . * < m . — U S S H U I S - M I I 1 S J — 1 — — # — 
marque flna e , H ^ „ ? ?°»,ÏÏ5,1 fV,„r m . J h mîi i«"*<« d e l'Innovation, le . hockeyeurs | Mich.vlll.. 2.S7S. — ChàtUlon C o m - ' 5 e u r , d « 

n. *nl • ^ f . n J 1 - L * a t , ï , r i 0 ," KT."C hr^S. , i l i^ wattrelosl.n. ont fait hier des étln-, mentry. 5.975. - C.troèn. 2.426. - S 7 » ~ a i 

. ncllna «ur la marqu* de 11 buts à 2 gny-l**-Alre*. 342. — Ouergour. off.. 
Excellente patineurs et manieur* de «400. — Pernarroya. 1.870. — Stan-

balles les Parlalena n* eurent pa*| Jard Pétroea, 2.080^ — Mat. Color. 8 t . 
adapter leur Jeu à la plate ds l'Inno- Béni* 2.8,5. - • Pr. Uon Noir 2O00 
ration qu'ils conn.lssent pourtant - «Hpolln. 7.190. - Verr. Aniche. 
parfaitement et 11. ne r é » l a t è i s e n t ^ « ' 5 - à t « » a ^ g . Maritime, 775 -
qu'une mi-temps à la furla des Wat-1 TransatJanUqua, 410, 
tréloalens -f 

Un effet. Nollet ayant ouvert 

alnt-Boi. 
Lea familles recevront le* félicita-

Ll-ition» A la aacrlstié 
Cet avis' tient lieu de faire-part. 
L* 18 octobre 1943. 
Tourcoing. 217. ru* Claude-Bernard 

— 175, rua de Mouvsux. 
2. ru* de Niepp*. Bteensrerck. 
65. rue d'Austerllte, Tourcoing Fort, 

Carré, 3 256.'— Bras», dé la Msuae, 
3.1*0. — Distil. Cuscnl*r. 5 400. — I 

m . n u e d entrée. Pari/ égalisa à U Sa, f * « ^ »»T. I " « - Saint-Raphrtl. ! ITuaVau, AÎliag. BAnc". '^'"perî»' . ' 
l n u « psr Ouédon_e, 1. p .u* . wr-! " r " » - , ^ « « t j j t a j i j j * ± " ^ 7 I - * » • - — n e t o R B 5,0 la peu 

pt. le 1 

nclmne. 580.. — Ltévln (Petit), tas. 
- Métaux Alliag ~ 

I 2.300. — Magnéto 
vint sur ce «or*. Piquet. le fard en Hi-oeh'nT 2 si*? 'r^micm"? S M '' , n , n t ' l u y ~ »»«konf. 1.S60: part., 
du WH.C, ayant .toppé deux pénai- A " , n o . ' B J . „ L « r H. ih . t te î 44T1IS700' ~ M ; c a ' l"> . P»"* 4 . 2 4 ^ -
tlss au cour, de cette repris* très i ^ r a î i n Ï Ï n r î ' à o . r ~ i ™ r i ^ , ^Mln*. *t Pr. Chimiques. 2.303. - Me. 
'"Des '^renr i se Hennebu,„ marqua I « T u ^ S T o f r , °SÏ» ^^^ISTÏ. » ° » ? ~ ' . ~ P - ' - M - i >™* Dés la reprise. H^nn^t ta^ marqua. i c t , n 2 3 M _ yjmon Européenne. 
Ce fut le 2* et dernier point dea Pa- 2 315 
r siens, car Delebarra égalisa aussitôt I ' P f i l l l ICCV 
et. «prés que 1* gardien vUlteur eut v U U L i a a r . 
»*uvé mainte» sltustlons pérUleuses. Albl. 2 255. — Ls Brasse, 

Polo-Club de Roubaix bat Havre • Nollet transforma un penalty et *ous ' Brusy, 5*0. 
Athletlc Clob psr 3 bute à 1. — Ls i i sc t lon vlgoureure et intelligente du! 1.535; part*. „ 

u C O I P. à Ivry a été le demi Duhamel, le WH.C. se déchaîna actions. 720: parte. VT73. - Clmmno. " o e r * . Constant ne. 1.600 ; 
'uni plaisante rencontre en- servi* à •atlèt* Nollet et Delebarra IS 5*0. — Douane. 1.790 — Dong Trléu. 1*4» . Tunisiens. 1J00 — Plie* 

1870. — Moulin* Megrheb. _ 
M'Za.ta. action». 749: parts. oBr 
10.700 — Navigation Afr. Nord. 2.155. 
— OpUque Mécan. Hte Préc, 1J10. — 
Afr. Mines Transp. (C Ouenasi 

Cambodge. actionsJ'-»*0 — Padang, 1J80. — Claude Pas 
585. — e n t r e Min**. 1 *t Bllva,, 1.410. — Pernod. 2Jes — 

D-DlUs, 
Hydra. 

1e Havre A C. et le P.C. Roubaix. *>n donnèrent à cœur-Jeié et l e . buts >* •< parts. 7.775 - Dufçur et Cjfca. » « - _ r f S W - " L ™ ; Z 
Roubalslens trlomnhérént nar 3 »'.cc„m„!*rent » o u d . 8M - Exploit. Min. Tunlale.l m*g*a. J-005. - Pr. Chlmiquas 

Pr: 
Exploit. Min Tunisie.images. 2.0O5. — Pr. Chimique* Col-

, 328 — Etalns Indochine, off. ISOi'rn". l-S-5 — Pr Qrgano Chuniquea. 
PING-r*ONn |part*. offr. 1J7S. — Fjnreé Motr. Oen- ] 1 l'5. — Roubalaienne. 4J0O — Bo-

L.A. S. ROUBAIX BAT DOUAI S à 2. Itrs. 1.900. — Glycérine. 1.890 — Ail- I 1-480. — Rsff. Prançola. 585; parts. 
Le» Rounaiaiéns Desrumaux. Du-1 ment. Hsudebert. 3 745. — Hotchkis». ehefortale». 4 700. — Salaigne. 7J50. 

et Devos. en déplacem*nt * |»175 — Hydro Energie. 2 800. — La,— Talcs de Lugenac, 9.175. — Terres 

Le* Roubalslens triomphèrent par 3 s'accumulèrent 
buis à 1. 

Matches amicaux 
Lille HC. (Al—LUle H.C. iBi . 

I Après prolong, l 
LU'.* H.C !R. A)—Lille H.C. (R. Bl 4—0 Douai, ont triomphé, en championnat I Houv*. 1.171. — Huile, d* Pétrole. IRouges, part» 524. — Union Tropicale. 
O l e . Lille (A)—OIC. Lille (B) 1—2 du Nord, de la formation locale. han-|1.01g. — Hutchlnaon. 4605. — Hydro- ;282. — vieille Cur*. 647. — Vlaeo** 
Lille U.C.—Polo Club Roubitx . . . 2—3 dlcapae par l'absence dé titulaire», par Cére. 314. — _*ll*r L*l*ux, 3 003. — A-big*oi**. 4380. — Viaooa* Nationale. 
Lille UC. (2i—O.I.C.L. (rè^rres) 0— 718 A3. 'La Lucett* naclenne. 902. — Lorraine 1525. 

Yamaakrtoa da a J o v i a l de Roubaix > da 18 octobre 1943. — N" 16. 

LÀ GRANDE MARNIÈRE 
d* s* santé, lut donna un* pe'lte tape 
amicale sur la Joue et, s asseyant sur 
le pied du lit : 

— Veux-tu que nous causions, ma 
bonne T J'ai b o o m de ton concoure 
pour un* négociation délicate. 81 tu 
fais ce que Je vais te demander. Je 
t'en aaural un gré Infini... Et II suf­
fira que tu le veuilles» pour que oela 
eolt 

par Georges OIlh'ET 

ce qu'il lui demandait, put» aortlt II 
attendit quelque* Jours, surveillant 
les physionomies de ls mère tt du 
fil», guettant leurs mouvementé pour 
surprendre quelques signe* d'Intelli­
gence Il ne découvrit rien. Ils étalent 
l'un et l'autre comme tous les Jours. 
Au bout d'une ecmslne. pendant la­
quelle cet homme. Habitué à dissimu­
ler et à attendre, fut dévoré dlmna-

agVg deetlnée lui donnait un fils qui, 
Egsjvart être la Joi* d* sa/i mtelKence. 

~ ajoutait cet appoint ineaper* * I 
faveur* quel le lui avsit: 

^_ fa i t» m 11 *• trouvait que cette1 

H E assit Indocile, n* vou.sit point I 
les argument» quon lui *ouf-i 

a. que cette eseisvs se mettait en 

s'aglaaalt plus pour Carvajan i 
> égare étudier * Pascal de* dossier* 

j i»n u«»« Son smbltlon avait 
garée le taisait de l'avocat II 
combattra le marquie *ur s» 
politique, s emparer ds l'opl-1 

ta retourner st assurer son 
à rai. Carvajan. qui. un* fol* 

asts ls plsm courant dee Intel 
rarait bien arrrvar vit* et haut. ' 
asamnent preodralt-tl d* l'ae- , 

s w son «la • Il n . lui avait' 
i sasaiisjal d* wiidi»»*» :1 l»v«it ; 

, gène esse ver de pétié- i 
son exeur. Et maintenant. 11 

était trop tard Un dernier moyen 
d action lui restait cependant, tré» 
sûr st tré* puuaant : 1 «ffection que 
Pascal avait pour aa mer*. 

L* oeuvra f*mm* était depula quel­
ques »nn*e» fort *oun"rarst*. B l * allait 
s'ansubusaant. sans fa.vs entendre une 
p i . n u L* retour de son enfant avait 
été pour «lis un* Joi* profond* La 
maison vi»ul* *t sombre «"était éclai­
rée et rajeunie Carvajan lul-mém* 
paraissant moln* bourru et plue sou­
riant Il avait de arebltea effusions 
qu'os» ne lui eoBssakssalt pea. Tl renaît 
dan» la aalle. la aorr. après le dlnev. 
B4J causait avec une vere* •arquels* 
Viarbiameat 11 voulait plalr*. L* loup-
»arou e'agayrivetsalt lui • * • * . Bt la 
mère et le fils, saut es» assaseacleat ds 
•al étst steuvsau. a* d*enaad»ieat svec 
trotsbta quel:* arrtère-p*nsè* cette 
•Friabilité 'servait a dissimuler Un 
matin. Carvajan aatra dèe 1 asjbe des» 

De quoi •'agit-il donc T demanda tlence. Il a* décida 4 interroge: 
la mère qui pâlit et ressentit un vlo- réponse ne fut point telle qu'il re l ­
ient pincement au coeur. péralt. Pascal n'avait aucune ambl-

— D* ton garçon.. tlon politique et répugnai: à se Jeter 
— Ou» lui e*t-ll arrivé t jdans le* agitation*. 
— Rien, rassure-toi II n'est pas Carvajan écouta ce que aa femme 

queatlon du présent, mai* d* l'avenir... ' lui disait, en prol* à un* rage vlo-
J* m'en préoccupe pour lui... C'est il«n:e qui lui coupait la resplrstlon 
un sujet remsrqusble. D peut pré- Cl lui sembla que. dan* «a tète deve. 
tendre à tout .. Mal* Il faut préparer nue dure comme de la pierre, son 
les choses ds loin quand on veut [cerveau était comprimé. Il aentlt ass 
réussir, et c est là ce qui m'amène... I idées tourblMonnler avec une vertl-
Vous bavard** beaucoup toua 
deux... Tu devrais lui donner de* oon-
eella sérieux, au lisu d* l'entretenir 
de fadaise* .. n y a un* grande placé 
à prendra dana le paya pour oui eaura 
tirer parti de* Idées nouvelles Les 
républicains s* démènent... C'est avec 
eus qu'il faut ee mettre. Batreprend* 
dons Pascal sur • • *uj«t-i4 . St tu 
aa* diras ee gu'll * • peaee. Basa 
adroite., et si tu réussis, tu •'auras 
•a* à 1* regretter C'est mel «ul te 
le déclare 

Ayant ainsi dévoilé aes Idées serré-.ron 
tas 11 changea de ooaesraatwo. cajolai ton 

glneuse rapidité. Il resta un moment 
A regarder machinalement aes mains 
qui tremblaient Puis, poussant une 
terrible exclamation. U éclata : 

— Eet-oe que vous oroyes que TOUS 
alise sous moquer ds mol plus rang-
tempe T Toi et ton fils TOUS m'obèi-
eea. au TOUS sortir*» d'ici. Je suie le 
ssul mettre : pereenas s e m'a J sénats 
résisté et ee marveux me tiendrait 
téU I Je le mettrai au paa... saaaeae» 
Su. madame Carvajaa ?.. Je lui cou­
perai la crét* ,à ton coq Et nous ver-

1 orienter» aussi haut. . Ah '. 
Un bambin, du née duquel 

la enasnors de ea féal s'ixsform»Iaa femme pour U doepoeer à bien falralu sortirai» du lait al cm le présent. 

Et qui veut Jouer avec papa ! Mal 
Iheur à lui !... Je W chasserai de la 
| maison... et tout le pays aaura qu'il 
m'a manqué ' 

parla ainsi pendant longtemps, 
répandant aa colère en parolee vio­
lentes. Il terrifia aa malheureuec 
femme qui. prise de fièvre, dut se 
mettre su Ht. Le lendemain eCn état 
parut grave, et. au bout de la semsinr 
elle ét»lt à toute extrémité. 

Son fil» ne quittait pa» aa chambre 
la soignait avec un dévouement 

passionné écoutant, plein d'horreur, 
les divagations du délire pfrsdant le­
quel a* mère répétait toute* Je* me­
naces de Carvajan. Un soir, elle reprit 
connaissance, et posant une main gla. 
ce* aur le front de Pascal qui s'était 
agenouillé près de «on Ut : 

— Nous «Uon* nous séparer, mon 
cher petit, murmur*-t-*ll«. Ah I e'e*t 
une grand* douleur pour mol... Je 
t'aime tant !. . Nous s von» ou dee 
chagrin*, dans ce* dernier* temps. 
n ne faut point t'en souTénlr... Ne 
fais Jamais de pstns à ceux qui eont 
eutour de toi... La plus grande aatla-
faotion eur la terre, vola-tu. e'eet 
d'être boa... 

Bile eut un* faibles**, et pâlit. 
ssmasi peur mourir Ba* revint ee-
peaSsat à aile, et fit «tesnaadar se s 
mari. Bile lui parla, aans au* aea Bl* 
r*ttré euprès de la fenêtre, ou fleu­
rissaient toujours Je* plan'** préfé­
rée*, pût entendre' ce qu'ail* disait. 
Oes-rejan. U essajjja eotnlire, écoutait. 

muet. Enfin elle fit un ligne lmpé 
neux auquel 11 répondit en faisant 
oui. de la tété. Lea traita ds la mou­
rante s'Illuminèrent de joie. Bile sa 
laissa aller en arriére avec soulage­
ment, comme al elle avait été débar-
rsaeée d'un poids écrasant. Bile appela 
Pascal, et lui dit : 

— Embrasas ton père devant mol.. 
Ls Jeune homme, bouleversé par la 

douleur, se Jeta arec effusion dans le* 
bras d* aon père, «t lui donne deux 
chauds baisers que celui-ci rendit 
d'un* lèvre glacée. 8a eéener**** de 
coeur lui taleelt la bouch* plu* froid* 
qu* celle de la mourante. Puis » • • 
Carvajan ordonna â aon fil* d* a* re­
tirer et resta seul* evee le notaire. L* 
soir, ea fin parut tout à fait proche 
E1M rompit le silence qu'elle avait 
gardé Ju*qu*-là. «t murmura A l'orelll* 
de Pascal : 

— J'ai lajssé à ton père tout ee dont 
la loi m* permettait de disposer... Je 
sala qus tu ee et» état d* faire ta for. 
tune toi-même... Bt puis tratalt le 
seul mer»**» d* t'aaeurer la paix... Oar-
TeJan est un homme terrible Ne V 
assure Jamais» â lui... L'abasvdon d* 
aea héritage eera le Bru de w Ubarté . 
Pardoams.mci d* favatr dégwuUl* 
Sels aes» dans la vas... Il faut tta» 
kea... 

Ce fut ea preaaaeant ces douces 
parole* qu'elle mourut p***al lui 
ferma le* yeux, se pencha pour l'em­
brasser, et, grave : 

— tsTsa la-aaqullle. mare, ma part 

Id'héritage, ce aéra ta bonté.. 
Bt comme al au seuil de [éternité 

où aile entrait, la morte eOt entendu 
cette pnnnesss suprême .son front 
pâli rayonna, et eaa traita resplendi­
rent d'une céleste beauté |elle v*nalt ds l'éloigner de ea par 

, mais malgré elle, le visse . d< 

s'éloigner de cet nomme quf. au pre­
mier abord, lui evait été eympethtque 
et dans lequel, avec ennui, ois» Tenait 
d* découvrir un Carvajan. B i s e o t 
voulu ls chasser d* ea pensé* comme 

L* lendemain de» obsèques. Jean I aonn*. 
Carvajan appela aon fis» dans 
blnet témoin d* leur premier désac­
cord, et la voix sèche 

— Mon garçon, la malheur qui Tien» 
de nous atteindre, dit-il. ra modifier 
certainement notre eshvatno*. J* déli­
rerai* avant de prendre une résolu­
tion, connaître tes projets 

malgré elle, la viaag* d s 
son compagnon de route, avec 
large front, se* yeux clair* et. aa bou­
ée* •éneuae. lui appararaaalt obstiné­
ment Blls »» disait: Tl a pourtant la 
phyalonomls d'un homme loyal et 
eincén*. et voilà qu'il eet I* fil* d'un 
scélérat. B U fit cette concession 

Peut-être e*t-ll tré* bon étrange 
— Mes projeté sont fort eimplee i néanmoin», et très honnête.. 1 

mon per* : »i vous n'y voyea paa d tn - l . 'é levwt aussitôt contre cette Indul-
eonvénient. Je quitterai La Neuville... getaoe lnexplicsbls : En somma es 

— Tu ea libre, répondit Carvajan. n'aet pas probable Bon ctilen chasse 
dont I* front ae plissa au souvenir'd* race D'ailleurs U a eu l'air penaud 
cuisant ds ee* espérancea déçues. let confus qusnd U a au qui rétele 

j — C'eet bien... Alors je partirai de- iBt H a baissé la têt*... D'où etent-tl 
celui-là. pour nous «air* du mal » 

un Carvajan. pour Antoinette tt* 
pouvait avoir d'autre but dans la Tte 
que de faire du mal à d« 

main. 
— Quand tu veudras «venir., m e 

maison t* eera ouverte 
— Je vous remereM 
Pas une parais de plus ne fut 

échangé* entre eux. 
Le stmaeanam Pascal s'éloigna, lais­

sant dans la perla maison de le rue 
du Mars*» carrajan **ul avec ea 
haine. 

I I I 

En quittant Pascal sur le plstesu 
qui domine la Telle* d* La Neuville, 
ajjus de criai refont avait pressé lealur* 
«U aea esterai. Bile était là t tr iun a» 

E ? , ! ? . î ? m " ' " • r^a»V4i à leur 
ralr* f Quel coup nouveau pouTait-
•m Porter 4 cette famille qui. «Vans 
ea «ÉiHnaee pregreaalv*. était a i d e » , 
4 uns pauvreté Toi al ne «a la sstn* T 
• t . ST** un* ttregsaaés saâlsniislla, la 
Jeun* rai*, «rul n'eralt que vingt-
trois aes. aa reportait dans le passé 
a* marquait les étape* d* la ruine 
Vente mala aaeurée 

s 

J 

Laprésc 
à son m 
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Enfin! ee , 
beaucoup de 
avant le déport,' 
rtt écolier qui I 
de retard, le 

Delà. I ont ; 
fantt, oui com4 

DANS 

M. L é o , 

d e s g a r d i f l 

mandant d ss rai 
> classe, â titra f 
testa. 

Ancien 
punies. M And 
JstootnéJard iDoa] 
deux gue 
ls grade d» sertrs] 
en rev"r-t csvpit; 
g'.on d honr 
osuv-e inlltataa 
guerre 

En 1919. U. Alt] 
«née et fut aff-l 
• ls B.CT. pu.' 
fin eu 16»J R T i 
37 Juin 1940. 
et eravové à '.'éool| 
(Seme-et-Oise. 

Fonctionnaire 
M. Andréol 
dlatmctioos n i 
tssires. Il et* 
mandant <T"* 
Lille en qu 

A propos de la i 
. en gare 

Lorac 
IVrugracx. les TS 
cenglsnt — et 
actueUemen* — 
gagner 
table course 
souterrain. C 
faudra. — a': 
fasse la crueiie 
mites, srrant d* 
bUlet su prépose, 

Bt cette artenl 
ciel 

ilemext cfassj 
cols». Auss: 
Von put si 
ramassasre des t 
ble, alors, 
qui. nous en aoa* 
ras rorux de 

Cest le 
lieu eu Orar,d.-Ts] 
14 h. 30 et er 
mler concert 
serra to.re 

Pour cette mM 
une sud: 
ne ». drame en 1 
tableaux d'A'pho»] 
de Oeorges 
Mme Jeer.f.i 
»t Julien Bertne*] 
Oomedle Pranç 
entouré* par Mil 
troupe de coméda 
L«* danse* 
groupe de 
de Jeunes fl.ee 
tltlon musicale 1 
l'orcheetre et !e*| 
vatolre sou» ls 

le 

10 h . rue du Mi 
nlon dea équiple 
dsUlte . qu'i ee 
eet org«ni*me 
furent p s s i l n < 
activité» de la 
Roubsii et d* 
l'année écoulée 

On *ouligna nej 
lion du système 
secours *n especeej 
e» en nsture 
httt) *t de» »ecou»] 
passant de* reun 
prisonnier» 
desservies* médli 
levai, des lnittatrt, 
priées en rapport 
ebtsnue* grée* 
population roubi 

Ô conv ent de 
stea le dérmieme' 
an i l l l tn t 1 MO m '. 
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